
Jel'aiaimé

SaëlleetCampelétaientdeuxamisd'enfance.Ilsontgrandiensembleetont

fréquenté les mêmes écoles.Lorsqu'ils étaienten terminalils avaient

comprisquecequilesunissaientétaientplusquedel'amitié.C'étaitl'amour.

Or,dans leursociété ils arrivaientque des familles très proches se

considéraientcommeuneetmêmefamille.Danscecasl'unionentreles

membresdecesfamillesdevenaituntabou.Cesdeuxjeunessesontaimés

en cachettemalgrétout.Aprèsavoirreçu leurbacs,ilsontconnu une

séparation difficile.D'abord ils ontété inscrits dans deux universités

différentes,etensuite le père de Saëlle avaitété promu.Ils devraient

aménageràlanouvellemaisonquelacompagnieleuravaitproposée.Lesau

-revoirsfurentdifficilepourlajeunefille.

Saëlle:Crois-tuqu'ons'aimerastoujours?

Campel:Êtreàlafacc'estunavantagepournousonseramoinscontrôléet

onpourratoujourssevoir.L'essentielc'estqu'onsoittoujoursdanslamême

ville.

Saëlle:Moncœurétaittranquilledetesavoiràmescôtés,j'étaisrassuréde

tevoirtouslesmatinssortirdecheztoi.Mêmes'ilfallaitqu'ons'échappe

pourseparlertranquillement.

Campel:Voislecôtépositifdeschoses.Nosdeuxfamillesserontloinl'une

del'autrepeutêtrequeleurlienneserapluscommeavantetnotreunionne

seraplusuntabou.

Lesdeuxjeunesontcontinuéàsevoir.Parfoisilsséchaientcomplètement

lescourspouravoirdesjoursrienquepoureuxdeux.Touslesdimanches,la

filleallaitprierdanslaparoissedesonanciennerue.Elleenprofitaitaussi

pourrencontrersonhomme.Entrelesdeuxjeunesl'amourdevenezdeplus

enplusintensemaisilfallaitattendreencoreunedizained'annéepourles

voirsemarierparcequ'ilsavaientchoisidefairelamédecine.Encorefallait-il

queleurparentssoientd'accord.



Lesdeuxfamillesserendaientfréquemmentvisiteetétaientaucourantpour

leursenfants.Ilscontinuaientàs'yopposer.

Diana:Saëlle,moitamèrejet'aitoujoursditqueCampelettoic'est

impossible.Jet'aitoujoursconseillédelâcherprise.Ilestcommetonfrère.

Tuestrèsbellemafille.Jesaisquebeaucoupd'hommestetourneautour,

trouvetoiunautre.

Saëlle:J'aimeCampelc'estluioupersonned'autre.

Diana : En plus ce garçon il aime beaucoup l'alcool. Regarde le

comportementdetonpèrequandilabeaucoupbu!Ladernièrefoisilavait

percutéunevoitureetilapassélanuitenprison.Touteslesbêtisesqu'ilfait

quandilestivretuesunegrandefilleettuvoistoutça.Tuveuxvraiment

vivreça?

Saëlle:Ilm'écoutetrèsbienmamanetj'arriveraiàlechanger.

Diana:jedisaitlamêmechosequandj'avaistonâgemaintenantjeréfléchis

entresupporterencoreoudivorcer.

CesmotsontfaitréfléchirSaëlle.Ellequiétaitpourtantconvaincueque,pour

rienaumonde,ellesesépareraideCampel.Asonhuitièmeannéed'étude,

elledécidadeparlerfranchementavecCampel.

Saëlle:Campel,tusaisquejet'aimeetjem'aimeraisvraimentqu'onsoit

ensemblepourtoujours.Alorsjeveuxquetuprometteunechose.

Campel:Jesuisàtonserviceprincesseetjeferaistoutcequetuvoudras

Saëlle:jevoudraisquetunesoisplusjamaisdetavie,ivre.Jenevoudrais

vraimentpasquetufassesdesbêtises,danscetétat,quicompromettront

l'avenirdenotrecouple.

Campel:Tusaisentrenousçan'ajamaisétéfacile.Onasautédesmurs,on

s'estfaitpuniràl'écolejustepouravoiruntempspournousdeux,sans

comptertoutessesfoisoùons'estdisputéavecnosparents.Alorsécoute

moibien:jenelaisseraijamaisl'alcoolnousséparer.Siçapeutterassurer



j'arrêted'enprendreaujourd'huietmaintenantmême.

Saëlleàcemots'estsenticombléedejoie.Elleattenditunmoispourvoirsi

Campeltiendraisapromesse,commes'étaitlecasellesedécidad'aller

annoncerchezellequepluspersonnen'auraledroitdesemettreentre

Campeletelle.

Diana:Saëlleenfint'esrevenuejet'attendaisjustement

Saëlle:mamannedisrienlaissemoid'abordteparler.J'aiunegrande

annonceàtefaire

Diana:écoute...

Saëlle(quicoupalaparoleàsamèreethaussalavoix):Campelm'avait

promisdelaisserl'alcooletjusquelàilatenusapromesse.Alorsjevoudrais

quepluspersonnenesemetteentrenousetquevouslevouliezoupasnous

nousmarieronsjusqu'àcequelamortnoussépare.

Clotin:Jusqu'àcequelamortvoussépareattendstuvasvoirça!

Clotin,lepèredeSaëllequiétaitassisàlacuisine,ivrecommejamais,

avaienttoutentendu.Ilensortiavecuncouteauàlamainetpoignardasa

fille...

Lesecourarriva,lapoliceaussi.Dianapleuraitentrelesangdesafille.Le

matinàsonréveilàlapolice,Clotinnecroyaitpaslesaccusationsqui

pesaientsurlui.

Clotin:j'adoremafillemêmesijedésapprouvesarelationaveccegarçon.

Jenepourraijamaisluifairedumaletçaquelquesoitleniveaudemon

ivresse.

Lechefdelapolice:priezplutôtquevotrefillesurvivesinonvousserez

arrêtépourmeurtre.

Al'hôpitall'étatdeSaëlles'aggravait.Elleavaitperdubeaucoupdesang.Elle

avaitlesyeuxouverts,bienqu'ellen'avaitplusdeforceelledemandaàvoir

samère.Samèrelaregardaislesyeuxpleindelarme.Elle,aucontraire



souriaitellepronconçaavecbeaucoupdedifficultécesderniersmots:jel'ai

aimé.Et,ellerendusonesprit.


